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SUMMARY

DISTRIBUTION OF VOLATILE FATTY ACIDS IN DIGESTIVE TRACT CONTENTS OF RABBIT.

II. - RABBITS SUBJECTED TO FASTING

Volatile fatty acids (VFA) were measured by gas chromatography in the digestive material
of Rabbits subjected to :

- alimentary fast for 48 hours ;
- stercoral fast for g6 hours.

A 48 hour alimentary fast caused a substantial drop in VFA in the digestive tract, butyric
acid was the most affected, its concentration falling below that of propionate. Fasting for 48 hours
did not cause a total cessation of fermentation.

Stercoral fasting did not diminish the quantity of VFA in the digestive tract. VFA production
was even augmented in the posterior parts (caecum and colon).

Key-words : Acetic acid, butyric acid, coprophagy, digestive tract fasting, Propionic
acid, rabbit, volatile fatty acids.

I. - INTRODUCTION

Bien que défini comme Rongeur, le Lapin est traditionnellement nourri comme
un Herbivore, les aliments qui lui sont offerts sont généralement constitués par des
végétaux frais et par des foins (luzerne), l’animal s’alimente de façon continue par
petites prises (PRAnnr&dquo; 1965). De plus, à l’alimentation normale se surajoute l’alimen-



tation stercorale. Rappelons que le Lapin réingère, en général pendant la nuit, des
fèces caractéristiques appelées c&oelig;cotrophes ; ces caecotrophes ayant pour originalité
d’être constituées d’une boue bactérienne enveloppée d’une pellicule de mucus.

Au cours de ce travail, nous nous proposons de rechercher les incidences du

jeûne (alimentaire ou stercoral) sur la répartition des AGV dans le matériel digestif
du Lapin domestique.

II. - MATÉRIEL ET METHODES

Notre expérimentation a porté sur 35 lapins de race commune :
- 15 soumis à un jeûne alimentaire de 48 heures;
- 20 normalement alimentés, porteurs de collier depuis 96 heures, et de ce fait, ne pra-

tiquant plus la caecotrophie.
Les lapins sont sacrifiés le matin, des échantillons de matériel sont prélevés aussitôt dans tout

le tube digestif (fig. i). Sur chaque échantillon nous avons déterminé la concentration en acides
gras volatils (AGV) avant et après incubation pendant 4 heures à une température de 38-39°C.
La technique de préparation des échantillons est celle que préconise REMESY (1973), l’analyse
des acides est réalisée par chromatographie en phase gazeuse (Varian Aerograph 2ioo).

III. - RÉSULTATS ET DISCUSSION

1. - Jeûne alimentaire

La privation de nourriture pendant 48 heures entraîne un effondrement prévisible
du taux des AGV dans tout le contenu digestif (tabl. i). Ce fait a déjà été signalé par
de nombreux auteurs dans le rumen des polygastriques (RucKEBuscH e1 al., 1966 ;
CLIFFORD Et al., 1968 ; WHITELAW et al., zg7o), dans le caecum des monogastriques,
notamment chez le Rat (RBMBSV, 1973) et chez le Lapin (ALEXANDER et CHOWDHURV,



1958 ; LE BARS et al.; 1971 ; MART! et al., 1973). Par ailleurs, on observe une élévation
du pH dans le matériel intestinal, caecal et colifiue (tabl. 2).

Les AGV ne sont pas tous également affectés par le jeûne alimentaire, en fait
un de ces acides est plus particulièrement concerné, c’est l’acide butyrique, son
pourcentage devient même inférieur à celui du propionique (tabl. 3), un fait identique
est rapporté par YANG et al. (1970) chez le Rat. Ces auteurs observent qu’un jeûne de
24 heures entraîne la complète disparition du butyrate dans le matériel caecal. On
sait que la microflore digestive change avec le régime alimentaire (ORSKOV et al.,
1970) ; chez le Rat, par exemple, un excès de cellulose provoque une augmentation
de l’acide butyrique (YANG et al., ig6g); chez le Lapin l’importance de cet acide est
fonction de la richesse en fibres de la ration (HoovER et HFITMANN, 1972). On peut
donc penser que nos lapins normalement alimentés en luzerne et avoine possèdent
dans leur tube digestif une flore qui attaque plus ou moins spécifiquement certains
substrats, la privation de nourriture pouvant alors entraîner un arrêt de l’activité
de certaines catégories de bactéries spécialisées, en l’occurrence des bactéries de type
Butyriuibyio, d’où l’importante diminution de l’acide butyrique.



Les expériences d’incubation ex vivo nous révèlent que malgré un jeûne de
48 heures, les fermentations se poursuivent encore dans le matériel digestif (tabl. q.).
Le transit total du bol alimentaire chez le Lapin est long et variable avec le régime,
il est de 18 heures pour KAMETAKA (1955), de 12 à 14 heures pour HIRABAYASHI et

TANAKA (ig6o) et de 10 heures pour BAILBY (ig68). Les animaux privés de nourriture
présentent encore des quantités non négligeables de substrats fermentescibles dans le
tube digestif, ce qui nous amène à penser que la vitesse de transit est fortement ralen-
tie pendant le jeûne, cette hypothèse se trouve confirmée par les travaux de F’’IORA-

MONTI et RUCKBBUSCH (1974).
A une diminution de l’acidité volatile dans le matériel digestif correspond une

diminution de cette même acidité dans le sang efférent (RuCKEBUScH et al., 1966 ;
RBMBSY, 1973 1 BEAUVILLE et al., 1974). De l’examen de la figure 2, il ressort que
la privation de nourriture entraîne un effondrement du taux des AGV dans le sang
veineux coecal et dans le sang veineux colique, effondrement qui ne se retrouve pas
dans le sang artériel. Dans ce sang, et aussi bien chez les témoins que chez les lapins
soumis au jeûne, la distribution des différents acides (tabl. 5) indique que, malgré un







apport nettement moins important des AGV dans la circulation porte, la concentra-
tion en acide acétique varie peu au cours du jeûne. Nous pouvons donc avancer
l’hypothèse d’une production endogène d’acétate qui ne se présente pas pour les deux
autres acides ; l’existence de cette production endogène a déjà été rapportée chez le
Mouton (ArrrrrsoN et al., 1968), chez le Porc (FRBBMAN et al., 1970) et chez le Rat
(REMESY, 1973).

2. - Jeûne stercoral

Pour mémoire, nous rappelons qu’il est classiquement admis que la pratique de la
caecotrophie entraîne un ensemencement continuel des parties antérieures du tube
digestif (estomac, intestin grêle), qu’elle constitue un apport vitaminique et qu’elle
permet une meilleure utilisation de la cellulose. Nous avons observé que, chez le
Lapin porteur de collier depuis g6 heures, et de ce fait ne pratiquant plus la caecotrophie,
le taux des AGV dans le matériel digestif varie (tabl. z). Dans les parties antérieures
(estomac et intestin grêle), nous enregistrons une diminution hautement significative
(P < 0,001) du taux des AGV, tandis que c’est une augmentation significative
(P < 0,001) qui est observée dans les zones postérieures ; cette augmentation a déjà
été signalée par LE BARS et al. (1971). Ce dernier fait peut s’expliquer soit par une
diminution de l’absorption, soit par une augmentation de la production, les deux
mécanismes n’étant d’ailleurs pas exclusifs l’un de l’autre.

Une diminution de l’absorption dans le caecum et le côlon semble peu probable,
en effet, il est communément admis que le transport des acides volatils est passif
puisque les inhibiteurs métaboliques ne l’affectent pas et qu’il se fait selon le gradient
de concentration (MYFRS, 1967 a, b), donc les quantités d’acides absorbées doivent être
beaucoup plus élevées pendant le jeûne stercoral dans cette partie du tube digestif.

Les teneurs importantes d’AGV présentes dans le matériel alimentaire (caecal
et colique) ne rendent pas exactement compte des quantités réellement produites,
cela se trouve confirmé par les résultats obtenus à partir d’incubations au cours
desquelles apparaissent d’importantes quantités d’AGV dans le milieu (tabl. 4). Le
fait que la production d’acides volatils soit plus importante dans le caecum et le
côlon pendant le jeûne stercoral nous paraît relativement facile à expliquer, si l’on
se réfère aux phénomènes qui s’opèrent normalement dans la partie antérieure du
tube digestif. La privation d’alimentation stercorale, en empêchant le renouvellement
de la microflore au niveau de l’estomac (Coun!RT, 1967; YosHrDa et al., 1968),
va donc entraîner un effondrement du nombre de bactéries dans les parties antérieures
du tractus digestif ; de plus, KULWICH el al. (1954) rapportent que la prise de nourri-
ture est identique chez les animaux normaux ou munis de collier. Les matières

cellulosiques qui vont séjourner dans le réservoir gastrique, puis dans l’intestin
grêle, seront peu attaquées, car il est bien établi que les sécrétions gastrique, pan-
créatique et intestinale ne contiennent pas d’enzymes cellulolytiques. On peut même
penser que l’attaque de la cellulose dans le caecum sera beaucoup plus rapide du fait
de 1’« amorce » qui se trouve facilitée par la présence de substances glucidiques à faible
poids moléculaire, l’activité des sucs digestifs et les mécanismes d’absorption sont tels
qu’ils laissent arriver dans le caecum une quantité appréciable de ces substances ;
cela se trouve confirmé chez l’animal axénique (Rat, Lapin, Poulet) où le contenu
caecal est plus riche en sucres solubles (I,o!sCH!, 1968 ; IvoREc-SzYLIT, 1971).



Le matériel du csecum contient également deux fois plus d’azote soluble, représenté
surtout par des acides aminés libres et de l’urée (COMBE et al., 1965-1966 ; PION et al.,
1971). En somme, la privation de la caecotrophie, en diminuant l’activité bactérienne
des parties antérieures du tube digestif, a pour conséquence d’augmenter les

quantités de matériel fermentescible arrivant dans les parties postérieures (caecum
et côlon). On conçoit dès lors que les fermentations puissent s’en trouver exaltées
et on peut finalement se demander s’il n’y a pas un effet de compensation significatif.

Reçu pour publication en juin 1975.

RÉSUMÉ

Les acides gras volatils (AGV) sont évalués par chromatographie en phase gazeuse, dans le
matériel digestif de lapins soumis au jeûne :

- jeûne alimentaire pendant 48 heures ;
- jeûne stercoral pendant 96 heures.

La privation de nourriture pendant 48 heures entraîne une chute brutale des AGV dans le
tube digestif, l’acide butyrique est plus particulièrement touché, son pourcentage devient inférieur
à celui du propionique. Le jeûne de 48 heures n’entraîne pas un arrêt total des fermentations.

La privation d’alimentation stercorale ne diminue pas la quantité d’AGV qui apparaît dans
le tube digestif, la production de ces acides se trouve même augmentée dans les parties posté-
rieures (caecum et côlon).

Mots elés : acide acétique, acide butyrique, acides gras volatils, acide propionique,
coprophagie, jeûne, lapin, tube digestif.
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